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Nous voulions faire part à la population des difficultés rencontrées sur le centre hospitalier d’Autun.

- Fermeture de 27 lits d’Unité de Soins Longue Durée en 2021

-  Fermeture en avril 2022 de l’hospitalisation complète en Pédiatrie (avec le maintien des consultations
pédiatriques) alors qu’actuellement les services de Pédiatrie sont saturés face à l’épidémie de bronchiolite
faute de places.

- Dernièrement départ massif de médecins dénonçant les conditions de travail et les relations tendues avec
la Direction :

- Dont 4 médecins urgentistes et 3 médecins en Médecine 1 (cardiologie, neurologie, pneumologie) ce qui
aboutirait à la menace de la fermeture de 33 lits de Médecine 1.
Dès lors vous comprenez le désarroi et la détresse des agents de ce service.
 Malgré tout nous saluons la reprise de service du Dr Nicolas venu apporter son aide à ce service pour

prendre en charge des patients dans ce service.

- Perte des consultations avancées de certaines spécialités (rhumatologie, dermatologie, neurologie…)

-  Sous-effectif  de  médecins  gynécologues  obstétriciens  ayant  conduit  à  la  fermeture  temporaire  de  la
maternité du 13 au 22/11/2022 et qui risque de se reproduire fin décembre, dans un contexte difficile suite
au rapport de l’IGAS.
- La Médecine 2  réussi à maintenir  son capacitaire grâce à une stabilité médicale et à l’implication de

l’équipe en place qui ne ménage pas ses efforts.
- Impact sur les urgences : capacité d’accueil dépassée avec parfois jusqu’à 30 patients sur des brancards,

qui peuvent attendre jusqu’à 48 heures avant que l’on trouve des lits d’hospitalisation dans les services de
médecine (ce qui correspond au manque de capacitaire de lits en médecine1). Les conditions de travail
sont intenables pour les personnels des urgences!

-  Point  recrutement  mé  dical   :  la  Direction  se dit  désolée  de  ne  plus  avoir  les  ressources  médicales
nécessaires pour pourvoir à leur remplacement. Quant aux médecins réguliers, ils ont cessé de venir car les
négociations salariales devenaient insupportables ! Ils assuraient pourtant une stabilité dans la continuité de
la permanence des soins. La direction affirme être en recherche continuelle de médecins depuis des mois,
mais sans obtenir des mesures de concrétisation alors que d’autres établissements similaires y parviennent.

- Conséquences générales : Cette situation désastreuse était, jusqu’alors inconnue pour notre hôpital, avec
des personnels inquiets et désemparés. Ils restent dans une incertitude sur leur avenir professionnel et voient
leurs conditions de travail se dégrader. On assiste impuissants à une véritable souffrance de nos collègues,
avec des arrêts de travail pour burn-out.

-  Conséquences  pour la  population :  cela  ne  va  qu’accroitre  l’effet  désert  médical,  on  constate  déjà
l’arrivée de patients dans des états plus que dégradés due au manque de suivi médial par faute d’un nombre
de médecins généralistes insuffisant. Notre territoire est de moins en moins attractif pour les professionnels
de  santé,  accentuant  l’inégalité  des  citoyens  de  l’Autunois  Morvan  face  à  l’offre  de  soin.  Il  serait
inadmissible que notre population n’ait pas les mêmes chances que ceux des plus grandes villes, que ce soit
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pour la prise en charge des soins médicaux et chirurgicaux ou l’obstétrique. On ne cite même pas l’impact
que cela pourrait avoir sur la Clinique qui reste la seule offre chirurgicale !

                                        
Rendez-vous compte si on ferme Autun, il n’y aura plus d’offre de soins hospitaliers sur une distance de 170 km  entre
Nevers et Chalon-sur-Saône, avec des risques graves et indéniables que cela ferait encourir aux patients !
Devant cette situation catastrophique pour les usagers de notre territoire et les personnels, nous attendons
une réponse forte et concrète sur les engagements que doivent apporter les instances ministérielles et l’ARS.
Il en va de la survie de notre hôpital qui doit voir ses unités de soins maintenues (médecines, maternité et
pédiatrie) au service des habitants de ce vaste territoire enclavé. On vous rappelle que celui-ci ne s’arrête pas
à la ville d’Autun mais s’étend sur une grande zone du département de la Nièvre et déborde sur le Dépt 21,
situé dans ce beau Morvan aux conditions routières difficiles. Il concerne un bassin de population d’environ
80000 personnes.
Même si l’on fait partie du GHT Nord Saône et Loire Bresse Morvan, on relève toutes les difficultés à
trouver notre place dans ce vaste GHT qui peut être, est incohérent dans sa répartition géographique comme
l’a souligné récemment Monsieur le Député Rémy Rebeyrotte. De surcroît ce GHT est dans une situation
financière compliquée où seul le CHS de SEVREY s’en sort bien.
Dans ces conditions et à la lumière des difficultés de recrutement qu’il rencontre aussi, il lui est impossible
de soutenir valablement l’hôpital d’Autun.
Néanmoins pour revenir à notre Autunois Morvan, nous savons tout le mal que se donnent tous les élus de
tout bord qui se battent sans relâche pour sauver l’offre de soins sur ce territoire et nous les en remercions.
Reste à l’Etat à prendre ses responsabilités, en commençant par apporter le soutien financier nécessaire au
fonctionnement d’un hôpital qui ne peut être que reconnu d’utilité publique.
S’il est en déficit depuis de nombreuses années, cette année marquera un record absolu.
Il faut dire que l’ARS n’a pour le moment pas apporté les aides exceptionnelles qu’elle versait auparavant,
alors que d’autres établissements au sein de la GHT ont pu en bénéficier.
Il faut absolument sortir de la T2A qui n’est absolument pas adaptée au financement d’établissement comme
le nôtre.
Notre hôpital est divisé en 2 sites distincts, ce qui engendre des coûts élevés de logistique entre les 2 sites. Il
y a:
-le site Latouche qui concentre les services gériatriques (EHPAD et USLD) ainsi que les services technico-
logistiques, la pharmacie et la cuisine.
-le site Parpas qui est une construction récente imposée par les autorités de l’époque et qui accueille les
services dit MCO (Médecine, Chirurgie, obstétrique et Urgences).
 Depuis la construction de ce site pour lequel il a été fait recours à un emprunt et à la restructuration de la
cuisine, l’hôpital doit faire face à un déficit chronique qui ne cesse de s’accentuer.
Mais d’autres facteurs expliquent aisément les difficultés financières sans précédent de notre établissement
qui tiennent d’une part, à la chute des recettes par diminution du nombre de lits (fermeture du service de
pédiatrie, diminution importante du capacitaire en médecine et l’explosion des dépenses en actes de biologie
et de d’imagerie médicale entre autres, et d’autre part, à la typologie de la société dans laquelle il est ancré.
Le niveau de vie est bien inférieur à la moyenne nationale, le taux de précarité lui est supérieur.
Le nombre de personnes âgées y est plus important que dans le reste du territoire.
 Le vieillissement de la population entraîne inexorablement une augmentation des besoins de soins de santé
et alourdit les prises en charge. Si on constate d’année en année un allongement de l’espérance de vie, celle
en bonne santé au mieux stagne voire régresse.
En vous exposant ces réalités on espère que nous serons entendus en haut lieu et que les actes viendront
confirmer les belles paroles que les autorités nous font depuis des mois voire des années.
On nous a promis que nos services ne fermeraient pas, alors qu’on nous aide concrètement à les pérenniser.

                                              

Le bilan  depuis  début  2022 est  très  alarmant, mais  nous sommes pourtant  motivés  à  trouver  une issue
satisfaisante, encore faut-il qu'il y ait une réelle volonté de recrutement médical pour le Centre Hospitalier
d'Autun !



Encore une fois  nous tenions  à  souligner  le  travail  de nos médecins,  qui  font  preuve d'un dévouement
remarquable depuis des années et continue malgré les tensions hospitalières actuelles, dans l'intérêt de la
population de l'Autunois-Morvan. Sans oublier les médecins qui sont venus nous soutenir au pied levé. Nous
les remercions sincèrement.

Nous n'oublions pas les soignants et tous les autres services de l'hôpital qui se démènent au quotidien pour
préserver  des  soins  de  qualité,  qui  reviennent  régulièrement  sur  leur  temps  de  repos  par  solidarité,  et
conscience professionnelle.

Nous sommes en colère car on nous en demande toujours plus ! On nous tient des discours faussement
rassurants et incohérents : on nous dit qu'on ne touchera pas aux effectifs en place, qu'il faut aider Chalon
qui est notre établissement support, qu'il faut mettre les compétences au bon endroit ! De plus, nous avons le
sentiment que les décideurs essaient de gagner du temps ! Et bien les compétences, il faut les mettre là où il
y a besoin en matière de santé, c'est-à-dire auprès de notre population, de la naissance à la fin de vie ! On
nous dote même d'équipements biomédicaux dans des chambres vides, fermées !
Nous les soignants, voulons l'égalité d'accès aux soins même dans notre région. Aujourd'hui il faut que la
population de l'Autunois-Morvan soit informée de la réalité de la situation du Centre Hospitalier d'Autun, et
du danger qu'elle encourt.  

Concrètement, nous avons besoin dans les semaines, voire même les jours à venir, de médecins pour les
services de médecine,  d’urgentistes,  de gynéco-obstétriciens,  de pédiatres, de sages-femmes, et  de toute
spécialité médicale souhaitant rejoindre notre établissement. Ils seront même plus que les bienvenus !
Nous comptons sur la véritable implication de notre Direction pour leur garantir un accueil optimal !
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